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Commentaborder
une«

rentréecompliquée »

Regardscroisés
del

' administrateurjudiciaire
et del

' avocat
Surfondd

' augmentationsignificativedesdéfaillances d

' entreprisesindustriellesdeplusgrandetaille
, Christophe

Thévenot
,

administrateurjudicaireet présidentdel

' AssociationSyndicaleProfessionnelled

' Administrateurs
Judiciaires

(

ASPAJ
)

et Jean-CharlesSimon
,
associé-gérantdeSimonAssociés et avocatspécialistedes

entreprisesendifficultéconfrontentleuranalyseducontexteactuelet rappellentlesgestesquisauvent.
Pronostiquant une« rentréecompliquée »

,

ils appellentplusquejamaislesentreprisesà jouercartessurtable
aveclesacteursincontournables dela préventionquesontlesassureurscrédit et lesbanques.

LESGROSSESPMETOUCHÉESDEPLEINFOUET
PARLAPANDÉMIE

Entre2008et 2009
,

la pandémie a gagnélesentreprises deplusgrande
taille :

lesentreprises de100à 200salariésconcernéesparuneprocédure
deredressementoudeliquidationjudiciaireontainsiaugmentédansune
proportion de + 75%%et lesentreprises comptantplusde200salariés
dansuneproportionde + 120%% . Préservé jusqu' à fin2008

,

le secteur
industriel a vuluiaussi le nombredesesdéfaillancesaugmenterdeprès
de150%% . Desfilièrescommele bois

,

la plasturgie et la construction navale
setrouventparticulièrementatteinteset l

' horizonestencoreappelé à
se

dégrader. Encorenonperceptibleà la simplelecturedesbilansdefin
2008

,

cettedégradationserabeaucoupplusnetteau30juin2009.

UNEMEILLEUREANTICIPATIONDELAPART
DESDIRIGEANTS

Christophe Thévenotreconnaîtêtredavantageconsultépardes
dirigeantssoucieuxd

' anticiperaumieuxcettedégradation à
venir .

JeanCharles Simonpronostique ,

lui
,

unerentréecompliquéelorsdelaquelle
lesdirigeants serontamenés à devoirnégocier , aprèsdelonguesséances
dediscussions

,

desaccordsavecleurpoolbancaire.
« Lesdirigeantssontdeplusenplussensibilisés à cetteanticipation
absolumentindispensable » relèveJean-Charles Simon.
« Avant

,

il leurarrivaitrarementdevenirnousvoiraveccettevolonté
d

' anticiper à quatreoucinqmois . Aujourd ' hui
,

mêmelesentreprises
réalisantentre30et 200M-deCAet qui ,

confrontées à desdifficultés
detrésorerie

,appréhendentunecessationdepaiement d

'

ici le moisde
septembre ,

nepratiquentpasle dénifaceà l

'

urgence .
»

PRIVILÉGIERLEDIALOGUEAVECL

' ASSUREURCRÉDIT
Ladécotebrutaleparlesassureurscréditdesmontantsgarantisauprès
desfournisseursconstituetoujoursunréelproblèmedèslorsquele client
dufournisseuret l

' assureurcréditnesontpasliésparcontrat . Pour
JeanCharles SimoncommepourChristopheThévenot

,

lesassureurscrédit
demeurentdesacteursincontournables dela prévention ,

mêmesi

JeanCharles Simonobserveque , compte tenudesressourcesdisponibles ,

seulslesdossiersimpliquantdesentreprises d

' unecertainetailleet

présentant desenjeuxsociauximportantsbénéficient d

'

analyses
poussées . Desoncôté

, ChristopheThévenotconstateque ,

danscertains
secteurs

,

lesfournisseursontapprisdepuisseptembredernierà

travailler
sansassureurcrédit et sefélicitedel

' institution
,

à l

' initiativedeMatignon ,

dunouveaupréavisd

' unmoispourtoutedécisionderéductionoude
résiliation degarantie . Defaçongénérale ,

il exhorteleschefsd

' entreprise
et sesconseils à engagerundialoguesansconcessionpourquel

' assureur
créditreste : « Lemandataire adhocet le conciliateur

,

lespremiers ,

mais
aussile dirigeantousonconseildoiventclairementsignifierà l

' assureur
créditquele sauvetagedesonrisquedépenddesaprésence . »

L

' administrateur judiciaire et l

' avocatseretrouvent poursaluerle
« travail

exemplaire »

d

' Oseoqui a récemmentélargisesconditions d

' intervention.

NÉGOCIERLASORTIEDECRISE
AVECLESBANQUES

Jean-Charles Simoninvitelesentreprises à soutenirle dialogueavecles
banques ,

à seservirdela plusgrandeproximitédesbanquesrégionales
et à envisagerl

' ouvertureducapitalpourpallier la raréfactionducrédit
bancaire

,

notammentdansle contextedesnouveauxpartenariats
intervenusentrela médiationducrédit

,

la CDC et lesinvestisseurs en
capital .ChristopheThévenot

,

observeavecsatisfactionquelesbanques
abordentdésormais d

' elles-mêmesla questiondela conversion des
dettesencapital ,

cequ'ellesestimaientjusqu'alorshorssujet .
Il

y

a là

,

selonlui
,

« unesolutiondesortiedecrise » quipourraitêtrefacilitéepar
la constitutionentrelesbanquesdestructuresmutualiséessousformede
sociétésdeparticipation . DesoncôtéJean-Charles Simonappelleles
acteursduLBO à trouverlesbonséquilibresdanslesrestructurationsde
dettesà venir :

« banquiersprêteurs ,

mezzaneurset
fonds

d

' investissement
, quiontencommun le soucidepréserver la

cible
opérationnelle ,

sontcontraints à la négociation .
»
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